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” AVOCATS D'AUTREPOIS ET AVOCATS 
D'AUJOURD'HUI 


Dans une série de petites monographies où seront é- 


tudiés les trpes de notre époque: le Soldat, l’homme poli- le même costume. 


Franee—cette robe égalitaire que revêtent les anciens et 
les stagiaires;-les bommes et les femmes, lès favorisés du 
sort ou les victimes de la malchance. | 

Mais le type de l'avocat s’est modifié, s’il a conservé 
Il ne porte plus les favoris elassiques qui 


. s . à : 
tique, le Bourgeois, l'Ecrivain, ete., déerits chacun par permettaient de reconnaitre partout l'homme de loi et ris- 


l'un de ses plus émine 
a éerit le volumie consacré à 


nts représentants, Me Henri-Robert | quaient de eréer de fâcheuses confusions avec les servi- 
l'Avoeat. De cet ouvrage, nous | tresses de la maison peuvent sans danger, le produire dans 


avons la bonne fortune de peuvoir détacher ce chapitre le monde; il sait écouter, sourire et se taire... qualités 


Où l'ancien bâtonnier gre 
cision et sa netteté habituelles, des figures qu'il connait 


adnirablement: 


ave à la pointe sèche avec sa con- | tresses de la maison puevent, sans danger, le produire dans 


le monde; il sait weouter, sourire et se taire... qualités 
enviables qui font de leur heureux possesseur un convive 


Les avocats d'autrefois plaidaient avec emphase et | recherché, 


srandiloquence. Is abusaient des citations, en fort maur- 


vais latin, et faisaient des gestes désordonnés. 
Érasme, dans son Eloge de la Folie, déclare qu'après 


Est-ce à dire que l'avocat a moins d'autorité qu'autre- 
fois ? 
Certes non, Max Buteau a eu raison de le proclamer: 


. a A. : 1: à in avee 601 > nar- 
les médecins, marchent immédiatement les légistes et les | L'Avocat du Roi. Dans une di mocratie, avec le régime par 
jurisconsultes. Je ne sais pas si ces suppôts de Thémis ne lementaire, la parole est toute-puissante. 


devraient pas avoir l'honneur du pas sur les prêtres d'Es- 
culape—entre eux le débat.” 


Montaigne ne les ménage guère. “Las avocats sont |'au se 
ant après minuit de leurs | rement les questions les plus ardues. Après avoir, au bar- 


tous pituiteux et chassieux, sort 
etudes.” 


( es l 


Voulez-vous d'’illustres exemples” 
Raymond Poincaré, travailleur infatiguable, a appris 
Palais l'art de dépouiller un dossier et d'exposer clai- 


reau, plaidé pour ses elients avec une autorité souverai- 


traits sont très rescemblants lorsqu'il s’agit |ne, il défend aujourd'hui énergiquement la plus belle des 


ea « 
de Claude Gaultier, dit Gaultier la Gueule—son surnom | Causes: celle de la France. 


auffit à caractériser sa manière, 


Alexandre Millerand dont le nom vient naturellement 


Boileau Le décrit: Plus aigre et plus mordant qu'une | à l'esprit en songeant à un bon serviteur de la Patrie, ap- 


femme en furie où Gaultier en plaidant* 


porte dans la vie politique les qualités éminentes de force 


Ce terrible ancien était sans pitié pour les femmes. 11! de précision et de solidité que nous admirions dans ses 


les appelait 
: > . 7? 
“frégates armées en course sur la mer de la galanterie”?. 


des précipices couverts de fleurs” ou des | plaidorers. 


Viviani ou l'Eloquenee. Ces mots en disent assez pour 


C'était, nous dit Munier-Jolain, un bretteur de la pa- | caractériser le prestigieux orateur qui, par la flamme merz 


role: la téte chauve 


le front sillonné de rides, les veux é-| veilleuse de sou verbe sait électriser les assemblées fré- 


tincelants, le nez d'aigle, la bouche armée de dents cani- frémissantes et conquises- 


nes, la voix d'un corbeau qui éroasse sur une proie qu'il 
ousanvlante de ses ongles.” 

Après Gaultier, le ton de la plaidoirie s'améliore; 
moins de violence, beaucoup de dignité, 


l quence— peut-être tre P pompeuse: 


Briand, souple et persuasif, dont la voix de velours 
1éussit à charmer, méme ses adversaires. 
Barthou qui aurait été un grand avocat, s'il l'avait 


une véritable 6- [voulu et qui est une des gloires de la tribune française. 


Ardent et courageux dans la lutte, prompt à la riposte, 


. : . e “ CRE + 1 nr y» D à il: 4 roir et de 
Olivier Patru, qui fut tout... et même académicier. et improvisateur remarquable, il a le don d'émouvoir et d 


mventa le discours de réception. 
Gerbjer, le grand jurisconsulte, et Linguet, l'enfant 
terrible du barreau. 
. Le serment des avocats d'autrefois était assez com- 


piqué, et sans doute quelquesfois viole, 


Is juraient d'abandonner leur cause aussitôt qu'ils [ teurs. 


S'apercevraient qu'elle étut mauvaise, et le réglement 


contenait cette disposition bizarre: 


convaincre, 

Mais tous les avocats ne se sont pas laissés séduire 
par les mirages de la vie politique et la plupart sont res- 
tés attachés à l'austère labeur de la vie du Palais. Parmi 
ces sages, ces modestes où ces timides, que de grands ora- 


Fernand Labori géant de Ja barre, force de Ta nature: 


quand il v aura plu Maurice Bernard et Félix Decori, tous trois prémature- 


Sueurs avocats dans une méme cause, is ne parleront que ment disparus 


l'un pre s l'autre. 


La Revolution a suppranc l'Ordre des avocats. Fou-}vie. 


our Tinvalle coupait les phudoiries avant de faire cou 
perles tetes. 
Nicolas Berrver s'écrit au début d'une défense: 
apporte à la Convention a verité et ma téte, 


“Elle pourra disposer de l'une après avoir entendu l disons seulement qu'ils maintiennent imtactes les tradi- 


l'autre. 


Tronchet, de Sèze et Malesherbes acceptaient sans hé- [ont fait la force de la grandeur de l'Ordre des avocats. 


ter l'honneur redoutable de défendre le roi. 
Chauveau-Lagarde avait comme elents: la Du Barrv, 
mourante de peur devant l'échafaud—Baillr—qui trem- 


bat de froid et non de fraveur— Danton, la reine de Fran-| LA SOCIETE DES NATIONS ET LE RELEVEMENT 


ee et Charlotte Cordav. 

Napoléon, qui détestait ies avocats 
couper la langue pour les empécher de s'enservir contre le 
cuvernement, fut contraint, pour assurer la bonne admi- 


et voulait leur 


nastration de la justice, de rétablir, en I811, l'Ordre des | Société des Nations: elle s’est parfaitement acquittée, jus- 


VOCAL. 


Au scele dernier, que de noms illustres de grands a- {confiée quant au relèvement de l'Autriche. 


Vecats vivent encore dans les mémoires 


Berrier, Le chevalier sans peur et sans reproche, Jules Fcompte de ce qu'est cette nouvelle République née de la 
n heqnet célèbre, Lenoix d'Est Ange, aussi re-f guerre. —qui compte 6 millions d'habitants à peine, alors 


deutable à la barre de la défen 
publie: Lachiu 
latarue pour laquelle ln 
ssisess Dit e, dude et précis preeurseur de lélo- 
(BAL ultra wtuelle: Gionbetta, qui fit entendre k 
H tonnerre du procès Baoudu 
] j'uis les ecitert 1= 
Plus pres de nous: Ba OilN, L d'avocat d'affaires 
tt} SUreroIt, 1 lletti qu cmt ses plaiderrn Sfre. 
de couplets finement ciselés et de citations choisies Ce 


aire, au profil ans 


peut homme see, D 


classiques, à la voix très spéciale, était aussi mtéressant 


a voir qu'à entendre 


Rousse, le grand bâtonnier de la première guerre; Duflaborateur d'une intelligence et d'une conscience qui ont 


But, puissant et irrésistible; Martini, terrible railleur, 
qui fit triompher la preseription hbératriee dans l'affaire 
le Panama: Waldeek-Rousseau, le 
quenee Judiciaire, le grand ‘‘debater” 
Autrefois, la plaidonne etait lenuue, 
de ton 


scrdennes, la mimique trop 


« rehovateur de l'élo- 
intermuable me- 


urandile 


“quent, les vestes amples, souvent dé- 
eXpressive, Ja voix aigue ou 


avec d: tt lats eXASETUS. 


froti sol rt 
S : | : 
\ujeurnd'hut, parmi les membreuses qualités exixtes 
‘ } 
e Poratenur 1S } A Splacer AU prenner rang Ia SIN 
' t i brie vet L 1 rt 
L'a t Ï Le ac S costume de la vieille l 


Se qu'au sièue du mimistére {que Vienne, grande ville destinée à être la capitale d’un 
ul qui attacha son nor à la défense de Mme faste empire, en compte, à elle seule, 2 millions. Petit corps 
Ljauais pludé devant la Cour {domine par une téte monstrueuse et auquel il s'asit d'in- 


uleux, aux favoris! miques actuelles. « 


En en si grand nombre sur sa route, il était 


D'autres, heureusement sont remplis de force et de 


Comment ne pas rappeler les noms de Charles, Chenu, 
Salle, Raoul, Rousset, Mennesson, Cartier, notre vénéré 
doven: Demange, mon glorieux maitre; Busson-Billaut, 
ete. Faute de pouvoir les louer tous comme il conviendrait 


tions de talent, de dévouement et de désintéressement qui 


Me Henri Robert. 
(du Figaro) 


DE L’'AUTRICHE 


C'est un juste hommage qu'il convient de rendre à la 
qu'ici, de la tâche délicate et complète qui lui avait été 


Tâche complexe, certes oui, si l’on veut bien se rendre 


normale 
Réduetion du 1 
du nombre des chôémenrs subventionnés par Etat, stabil 


Suftler une vie 


ombre des fonetionnaires, réduction 


Sation du change, régulansation des salaires et du cout de 
la Vie: autant de questions entre cent autres, qu'il fallait 


ler avee une prudence qui n'exeluait pas l'énergie, a- 
Ï | 


vec VI) SOTIS tres Precrs des eonditions politiques et écono- 
La Société des Nations trouva, il est vrai, en la per- 
sonne du Chaneelier fédéral, Monseigneur Seipel, un eol- 


fait l'admiration de quiconque a eu l'honneur d'approcher 
l'émient prélat. I} appartenait à Mgr Seipel de faire ac- 
cepter par les partis, en Autriche, les mesures jugées né- 
cessaires au relèvement de la nation: le prélat-chancelier 
sut vaincre toutes les difficultés. Dans la lutte contre les 


soutenu par une double foi: la foi dans les destinées de 
Son pavs, but de ses efforts généreux et éclairés; la foi 
ans la Sosjété des Nations, en laquelle il saluait par avan- 


vriere désignée pour accomplir ce rekvement. 


Le quatrième rapport du Commissaire de Ja Société 
les Nations 


à Vienne, qui vient de paraitre, précise les 


n fermant aussi herimeétiquement que possible toutes les 
1 
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derniers résultats obtenus à la date du 15 Avril. Et ces ré- 
sultats, si appréciables déjà, devaient s’amplifier encore 
au cours du mois suivant. C’est ainsi que le nombre des 
chômeurs subventionnés, 169,000 à la fin de février, est 
tombé à 122,000. C’est ainsi, également, que le mouve- 
ment commercial se développe de plus en plus: ‘‘on peut 
espérer, écrit à ce sujet le commissaire, M. le docteur Zinr 
mermann, que cette reprise des achats au dehors prépare 
une reprise de la production et des ventes”. Enfin, grâce 
à la participation américaine, l’emprunt international 
lancé en faveur de l'Autriche, a obtenu un succès tel qu'il 
aidera très efficacement au relèvement financier du pays. 


L'usage du tabac est-il ou non 
nuisible à la santé de l'homme ? 
C'est une question qui attend en- 
core unesolution définitive. 

Dans ces dernières année, du 
côté de la science officielle, le pro- 
blème a été lai plutôt en revos. 
Le tabac cependant cause bien des 
nnfaits, Il et un facteur de l'arte- 
riu-sclérose, maladie qui consiste 
dans l'induration des artères et qui 
constitue, par son contrecoup sur 
la cireulation et la mutrition des 
différents organes la forme la 
plus fréquente de la vieilles pré- 
coce; les observations faites sur ces 


‘Il est encore trop tôt écrivait récemment, dans le 
‘Journal des Débats, M. Marcel Dunan, pour mesurer 
toute la portée de ce fait considérable: la rentrée en scè- 
ne des capitalistes américains dans une oeuvre interna- 
tionale de reconstruction européenne‘*. Du moins signa- 
lait-il, après M. Zimmermann lui-même,”’ la portée de |”°- 
intérêt intense témoigné par les Etats-Unis pour l'oeuvre 
de la Société des Nations en Autriche”. Dans un échange 
de télégrammes, d’aileurs, entre M: Pierpont Morgan, le 
célèbre financier américain, et M. Zimmermann, l’un et 
l’autre ne se félicitaient-ils pas de cette première étape de 
l'intervention américaine dans l'oeuvre de reconstruc- 
tion de l’Europe. 


troubles cireulatoires, avez graves, 
sont plus fréquents chez les fu- 
meurs que chez les non-fumeurs. 

Fume, le tabac agit plus ou 
moins énérgiquement suivant le 
degré d'accoutumance et la quan- 
üuté consumée, Au delà d'une cer- 
taine limite, vuriable pour les di- 
vers fumeurs, l'appétit diminue ou 
se perd, 1] y a soif, dyspepie, pha- 
ryvngo-laryngite grantieuse" con- 
Jonctive chronique, affaiblisement 
de la vue, vertiges palpitations, 
tremblements, frigidité, 

Quand on est habitué, et que l'on 
fume modérément, le travail in- 
tellectuel est plus facile, la cireu- 
lation est un peu stimulée, la di- 
gestion est meilleure, l'appétit est 
plus vif. 

Les divergences 


Première étape: retenons ces deux mots qui éveillent 
en nous l'espoir que la participation américaine à cette 
oeuvre de nécessaire et salutaire reconstruction ne se li- 
mitera pas à l'Autriche. Il est en Europe, un autre pro- 
blème capital des réparations, particulièrement angois- 
sant, et presque tragique, qui pèse plus lourdement que 
Jamais sur les relations entre les peuples: tant qu'il ne se- 
ra pas résolu, conformément à la plus stricte justice pour 
des pays qui, tels la France et la Belgique, ont le plus curu- 
element souffert de la guerre, peut-on dire qu'une paix 
véritable régnera dans le monde 


d'impresions 
qui s'élèvent entre les hygiénistes 
à propos du danger de l'usage du 


: .. | tabac dépendent de ceci, que les 
Or, les Etats-Unis peuvent beaucoup pour aider à la pese 


solution de ce problème. Eux qui n’ont pas hésité, pendant 
la guerre, a associer leur cause à celle des nations qui dé- 
fendaient le droit et la liberté, et qui les ont aidées à rem- 
porter la victoire, ils ne peuvent demeurer pour toujours 
à l'écart des rudes batailles économiques de la paix. 

Nous avons confiance que, sur la voie où ils se sont si 
heureusement engagés, les Etats-Unis ne voudront pas 
s'arréter à la premiere étape. 


périls du tabagisme sont liés non 
pas à_l'usage du tabuc, mais va 
mode d'en user, de sorte que ces 
dangers apparaisent bien diffe- 
rents suivant que les sujets étudits 
par le différents hygiénistes ont 
employé dans l'usage du tabac Ja 
manière dangereuse, ou bien la 
manière inoffepsive. 

Il existe deux cutégories de fu- 
meurs : les fumeurs à see et les fu- 
UN FLEAU REDOUTABLE meurs à humide. 

A a prericre catégorie appar- 


nr - nn | tiennent eeux qui fnment leur ei- 
Les difficultés que les pouvoirs éprouvent à enraver 


la distribution et l'usage illicite des nareotiques devraient 
servir à montrer combien il importe de S'attaquer au fléau 
dès sa première apparition, Pour peu que l'on tarde à s'or- 
waniser, le nombre des habitués des drouues grandit avec 
une rapidité déconcertante les trafiquants Ctrangers flai- 
rent un gain Hiportant et vienneut établir leur honteux 
commerce au milieu de la population. ’arfois, on se décide 
à agir seulement lorsque le mal a fait des progrès qui le 
rendent presq'umguérissable, Dans l’ouest, du moins, veil- 
lons à ne pas tomber dans une pareille erreur. 

Espérons que les différents Etats qui composent le 
monde civilisé réussiront avant qu'il soit trop tard à s’en- 
tendre pour supprimer toute surproduction de narcatique, 
c’est-à-dire pour limiter strictement la culture des narco- 
tiques à des fins médicales. Ce serait extirper le fléau à sa 
souree même. Sans doute, l'opération ne s’effectuerait pas 
sans que les particuliers et les compagnies qui réalisent 
d'immenses bénéfices par la vente illégale des drogues 
aient recours à tous les moyens possibles pour la contre- 
carrer. Mais, avec le concours des gouvernements, soute- 
nus par une opinion publique alarmée des ravages causés 
à travers le monde par le redoutable fléau, il semble que 
l'on pourrait mstituer une police capable de réduire la pro- 
duction des stupéfiants au strict nécéssaire, 

Mais, en attendant les résultats de cette action simul- 
tance et collective, chacun a l'obligation de combattre Je 


gare avec le portecigare, ou le 
tiennent entre les lèvres de telle 
maniere oue le bout reste continue 
ellement see et n'est jamais moulé 
par la salive. 

Au contraire, les fuineurs de la 
seconde catégorie mouillent ai 
tôt l'extrémité du cigare avec leu 
salive, puis le prennent et le mun- 
tiennent entre la rangée sunérien- 
re et inférieure des dents, où bien, 
ce qui est pire, ils Le fixent dus 
l'interstice entre une dent et l'autre 
de la même rangée: 

Or, la différence entre ces deux 
manières de fumer, est, au point 
de vue hygiénique, assez grande. 

Et en effet, pour tous les fr 
meurs, l'absorption des poisons du 
tabac-nicotine, base de péridine, 
ammoniaque, acide prussique, hv- 
drogène sulfuré, ete., se fait par Ja 
fumée et par deur voies: 1.- parce 
que la fumée imprégnée de ce poi- 
sons pendant sd “jour dans la 
bouche du fumeur, cède une par- 
üe de ces poisons à la salive qui est 
ensuite avalée: voie gastrique d'in- 
partie 
de la fumée inhalée et par con 


toxication ; 2.- parce qu'une 


ouent portée au fond des Voies re 


cémmeree clandestin et l'usage inautorisé des narcotiques, (bronches), 


piratoires Vient en 
Contact avec Je sang en creulation 
issues par lesquelles peut pénétrer Ja contrebande et aussi | dans le poumons, voie patine 
en prenant les mesures nécéssaires pour arracher à la fu-[ re d'intoxication, 
Or, sie périls Dés à Pin 


ueste habitude des drones ceux qui en sont déjà victimes. 


flo la fumée du talrac 


A Montreal. par exemple, le docteur Boucher suggère d'é [0 . po 
, | méme pour les fumeurs à see que 


tablir des maisons particulières où des personnes comypx- peur les fumeurs à humide, pour 
tentes donneront aux malheureux et aux malheureuses at-| 4 derniers. ceux dérivant du pas 
teints de la manie des stupéfiants un traitement approprié. | sage des poisore tabagiques dans 14 
Il est certain que l’incarcération des ‘* dopés”” avec les eri-| #alive, sont beaucoup plus graves 
En effet, chez eux, la salive se 


minels ordinaires est de nature à créer chez ceux-là j'imp- 
charge non sæulement des poisons 


resion qu'ils sont au ban de la société et qu'ils ne pour- 
ront jamais reconquérir le rang qu'ils y occupaient. 
Travaillons avec persévérance et méthode à chasser! , 44e Je bout du cigare fixé entre les 
de notre territoire le fléau des drogues. Partout où il passe | ent. il s'enait une espèce de dis- 
et séjourne quelque peu, il accumule des ruines. 


avons iei trop besoin de notre capital humain et des éner-| latiles qui ne paæent pus dans la 
fumée, mails qui s'accumulent peu 


volatiles qui sont pass dans la fu- 
me, mais étant en contact direct 


Nous | solution même des poisons non ve 


gies de toute la nation canadienne pour laisser les drogues 


1 peu dans le bout du éigare mére 
de nos Jeunes 


de sort 


materiel! toxique du tale eat al- 


avihr et tuer des milliers gens et de nos 
jeunes filles. La lutte entre le ternble mal s'impose à qui- 
conque veut voir notre Dominion grandir ni prospérer. 


La Presse 


que, de cette maniere. le 


sorts par le fureur à burnide dans 


(A suivre en page 2) 
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“Les Pilules Rouges sont le meilleur Remède qu'une femme 
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En outre, il à té cntaté que 


les fumeurs à butmide + rrutent 


d'enen ation des tn 1juien art 
bouche et de | estonmi qu € Xe pt 

condanamment Chez des niC0OIHUES. | 
les poussent quand ï« fument 
techercher l'humidité et la 1i- 


cation du cigare, Une auginithis- | 


Mme AIMÉ MORIN, de Lowell, Mass. dit: “Je 
cune hésitation à recommander les 
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triste et sans courage. De-| Les mères de famille font 
puis longtemps je lisais les ae les Pilules Rouges à 
annonces des Pilules Rouges | leurs fillettes pour leur assu- 
dans les journaux et j'avais |rer une bonne formation. 


compté le nombre de guéri- 


Soudure de Metaux 


Les femmes qui souffrent 
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Beprésentant la compagnie de chemin de fer du 


GRAND TRONC PACIFIQUE 
GOUVERNEMENT CANADIEN 
et toutes les autres compagnies de navigation, sur tous les océans 
Renseignements donnés volontiers et gratuitement 
60 AVE PROVENCHER, Sr-Bontrace. Te. Main 4373 


pe En | puisse employer” dit Mme T. Desmarais, de Montréal. - 
le la : 


U seai . . 
D pu …. sons qu'elles faisaient. Je|4e maladies internes, d’ané- 
f é éTirlionts AUCUMIUES 516€ | . . A 
j No voulus donc essayer ce re-|wie, trouvent leur guérison Procédé ‘‘Oxy-Acétylène’' 
veu en mède et j'ai été bien satis-|{,5s l'emploi des Pilules x  —— 
ai Phéiies Ci Lairagrisine Soit ‘ 
à allie A faite des résultats obtenus Rouges. Au retour de l’âge, Nous resoudons tout morceau brisé 
aussi plus intenses, parce que cils | ue je lui dois d’être au-|ejjes doivent urir aux pe Fo ee 
ex éiqies Dr de Gt DOLSOTLS (AA ‘h bonne santé . recu . gale au neuf. 
« DE GHEI NES TDN al Ain éM 2 15,] li . Pilules Rouges pour aider SOUDAGE DE TOUS MEAUX 
Srtil Jnéoithilés ils là ARUIVE NOT- m orin, ;, ohe le à bi 1 . . 
Le des his ha | sang à se bien placer et i 
M tien rl 1 Hall, Lowell, Mass.  |pour éviterles maladiesles |] Mailobt Weldiné Company 
sailve ubitihnnnee € 4iCOmn ‘HnTne | 
: à } Le | Les Pilules Rouges sont le plus dangereuses. 58 Prin TéL 
l'on sait, l'alcool à sur beaucoup - 3 cess — A8721 
saistance chimiques une actior: | ar ne CONSULTATIONS WINNIPEG, MAN 
Amolvinié énérique Ie puisse MP Nain GRATUITES.—Les méde- Nous parlons français 
Or, chez de tels individus, l'aube SES is des el 9 ol cins de la Compagnie Chi- 
tion des poisons du tabac est | ploi que j'en ai fait lorsque | mique Franco-Américaine 
D nd oo Je souffrais de troubles inter-|donnent des consultations a 
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\ is. or j treatment for | Il est C lant d’ i 
be d VaroRus | est Consolant d’avoir 
ei t Co eu le 
t e rug stores Ids and Croup | l'assurance que vous pouvez obtenir un remède qui a fait ses preuves, 
(Facsimile Test Size Package) | parfaitement approprié à vos besoins. Toute femme affligée de maux 
L : . de tête, mal de dos, langueur, nervosité extrême et profond abattement 
sms This Test Size Package of Vicks VapoRub |*“:"" | 
| | 9 e 
20,000 Canadian Families HILE the supply lasts, the coupon below is ÆEnthusiastic Over the New | 
Tested Vicks Last Winter. good at any local drug store for a test size Wapor Method of Treating | dd ur. 
. . ; | . 
What Some Users Say: package of Vicks VapoRub, the external, Children's Cold Troubles | afin de voir la différence dans son état. En purifiant le système, elles 
vaporizing treatment for all cold troubles. assurent une meilleure digestion, un sommeil plus réparateur, des 
TORONTO | pa 8 . HAMILTON LS | perfs plus calmes, et confèrent le charme des yeux brillants, un teint 
A Fu on sd Though new here, Vicks is a family stand-by in the Mrs. R. Daugherty of 407 McNab St. | { rosé parfait et une humeur enjouée. Des milliers et des milliers de 
Rea Toronto, write When our mar s ose . . PRET 1 ! 2 : endr 
ter vas viuting us, her kite States, where over 17 million jars are used yearly. Its North, Hamilton, says: “I think Vicks er ee ne M LL LÉ LC 
3 | , : : : VapoRub one of the best remedies I have sont recommandables et 
M contracted a cold She asked us to success is due to its amazingly quick double action. 4 id. 1 have a child Ho venrs où | 
f Vicks VapoRu® and she would Rubbed on, it penetrates and stimulates the skin. At the who sems to no sooner get Hd of one cok Le Remède infaillible des Familles 
RUE fa wha ue ic ji Pré same time, its ingredients, released as medicated vapors un be es another I ne Vic . dire Préparées seulement par Thomas Beecham, St Helens, Lancashire, 
: RE : : c i the coughing so quickly, when applied to Anglet . 
it now in preference to anything else by the body heat, are inhaled with each breath directly an se no ro Cd ne ue un. 
OTTAWA into the nose, throat and lungs. Thus colds are often is in the house.” boites de 25 cents. e . 
M:s Ed Lemire, of 389 Rideau st. Proken up over night, coup relieved in fifteen minutes. 
Ottawa. Ont., writes I'have used Vicks : . . : MOI TREAL 
V'aporRub fo: sore throat and cokds in head Mothers prefer this new way of treating children's Mrs. James Hicks, 34-A St. Remi St., 
. | with good results. I st rés pnir cold troubles because it avoids upsetting their little Montreal, says: ‘We have great faith in 
it also for eruptions of the skin, and all machs internal dosing i spasmodic Vicks VapoRub. I used it on my children 
kinds of sores .” _ by int sprl It is fine for for colds in the chest TNA selleved 
croup, sore throat, tonsilitis and head colds, and as a ’ : 
BRANTFORD : : : them even when the cold was very bad. 
salve for cuts, burns, bruises and itchings. My busband has been sick seventeen 
Vars ; Mrs. W. F. Scrivner, of 32 Grey St., months with ‘Flu’ and double pneumonia 
ne Ve Von ce | mind Vicksis the discovery of a pharmacist in the States and was taken to the hospital with not 
your Le beneficia . . . 
reheving colds on the chest and lungs. WbO found how to combine, in salive form, the worid's  . Bains pers salves 
We have used it on the chikiren and by best remedies for colkds—Camphor, Menthol, Eucalyptus, | 
Le 7 PNA kecpng a bottie of Vicks on band beve Thyme, Turpentine, etc. Made at first in the back room LONDON 
QUEBEC of his drug store, for a few friends, its fame spread county 4, ©. Phoenix. of 755 Grey St. 1 À à 
by county, state by state until now Vicks is the largest 4, Ont. writes us: ‘I hunt uie graisse races 
Mr. Paul Verrault, of 64 Richelieu St... s ons ii Le A Le suis, la ou les t 


selling remedy of its kind in the worid. trader and trapper , also a fisherman. 1 use 
Vicks VapoRub in place of liniments, 


To demonstrate their faith in Vicks, the manufacturers pr led 2 a ie 
have authorized every local drug store to give out 100 i+ bites, and for chapped hands and 


test packages free. bips. I have not had a cold all winter.” 


Quebec, Que . writes. ‘1 am only too glad 

0 recommend Vicks VapoRub as I have 
sed it for several cases, such &s sore 
throats, cokds in the head, and earache, 
and I have already recommended it tc 
many of my fnends.” 


For All Cold Troubles 


VICKS 


VaProRus. 


Over 17 Muuon Jars UsEo YEARLY 


de brûlures disparaissent rapide- 
ment sur les marmites avec l’em- 
ploi de l’eau chaude et du 


GOLD DUST 


Servez-vous-en pour les us- 


Take this Coupon to your druggist 
D" _ 


y This Coupon is good at any city drug store for a Test Size 

Package of Vicks VapoRub, so long as the supply lasts. If you live out of 
I town, or if draggists’ supply runs out, mail the coupon to Vick Chemical 
| Ca, 344 St Paul Street, W., Montreal, P. Q. 


tensiles de cuisine, I] nettoie 
tout article, 
6c et plus gros paquets 
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“Laissez les JUMEAUX 


il Cry. 


PILULES MORO 


pour les HOMMES vous remettront 


Pour bien faire il faut 
donc être en parfaite santé. 


gueur et 

témoignage 

milliers d’autres 
Li 


à l’ou 


hommes. 


contraire qui existe chez la plupart des travailleurs. La 
machine humaine est comme les autres, elle se détériore 


servez-vous des Pilules Moro 
t la santé. 
les a prises avec succès, comme des 


Depuis quelques temps je me sentais moins fort 
et, malgré le repos et les ménagements, j'é- 
tais de plus en plus las et affaissé après chaque jour de 
travail Je résolus done de 
qu'on m'avait dit infaillibles chez les hommes épuisés. 
En eflet, les forces me sont rapidement revenues avec 
l'emploi de ce remède et maintenant j'ai toute ma vi- 
gueur du passé”’.—M. Jos. Giguère, Hooksett, N.-H. 
Les Pilules Moro sont en vente partout. Nous les envoyons aussi par la 
poste, au Canads et aux Etats-Unis, sur réception du prix, 50 sous la boîte. 


être bien. L'ouvrier doit 
Malheureusement c’est le 


redonnent de la vi- 
Jos Giguère, dont le 


ÿ 


des Pilules Moro 


COMPAGNIE MÉDICALE MORO, 274, rue Saint-Denis, Montréal. 


L'ALLEMAGNE PEUT PAYER 
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Ceux qui croient que le gouvernement anglais es 
opposé à l'action de Ja France dans la 
hr constateront qu'ils font quelque peu erreur, lorsqu° 


[2 


diainétralement 


is Hiront le pissastt 


d'un discours que sr Lang Worthington Evans, minis- 


Sicutieatif, que nous citons e--dessonts, 
tre des postes et des tél craphes, prononçait tout dernière 
ut à Exeter, Auv 

Le ministre anglais parlait sans doute à titre de cito- 


ltit leterre. 

ven ct D'exXprin ait qu'une opinion personnelle, Maus il fau 
drait peu d'opiiions person Iles de ce genre dans un ca- 
binet pour que nous puissions eu inférer que l'Angleterre, 
loin d'étre hostile à la France sur éette question, la sou- 
tient du moins de tout lepoids d'une neutralité extréme- 
ment bienveillante. 

L'Allemagne, disait le ministre en cette cireonstance 
peut payer. Elle doit le faire pour réparer les immenses 
pertes qu'elle a causées pendant la guerre. ne faut pas la 
laisser si légèrement se soustraire à cette obligation. 

“Quand bien méme la France, la Belgique, la Grande- 
Bactaune et l'Italie n'en retireraient pas tout ce qui leur 
est dû, les mesures prises par la France pour faire payer 
l'Allemagne étaient nécéssaires Il fallait en finir avec les 
atermoiements et faire comprendre à la nation allemande 
que la question était sérieuse, Les Anglais pavent chaque! 
année aux Etats-Unis, à ajouté le ministre des postes, 9] 
pence sur chaque fraction de 240 pence de leurs revenus. 
Si le contribuable allemand pavait trois fois plus, PAlle 
maune serait traitée avee une grande indulgence, et, méme 
alors, ni la France, ni lAtalie, ni l'Angleterre, m1 la Belui- 
que ne recevraient une somme égale à celle qui leur est 
due. : 

Le faut est bon à retenn pour l'opposer à ceux qui, 
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} 
lu LL etes PAHISODIS ( 


echauviisme britannique mal eompris 


rent li France et essavont de la représenter erman 

postul eux du gouvernement anglais. 

La France, Reine de l'air. 
P'Ancleterre a lame un défi à la France dans la lutte 
Hements acriens, en Europe, tout 
laraoit l ut qu'elle serait heureuse di 
endre part it rence internationale pour la Himi 
l il ls artient t=. 
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iX | 1925. De désespoir, les 
niers ministres het controler de sor- 
que les récoltes seront vendues ibrement vue les 
gets provinciaux pas à tenir compte d'un nou- 

il etie \ Heureux Canada … 


CIRAGE BLANC 


Le meilleur pour chaus- 
sures et souliers de toile, 
ceintures, etc. 


L'essayer c'est l’adopter. 
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DONNE LA SANTE ET LA 
VIGUEUR AUX FEMMES 


C’est ce que dit Mme MacPher- 
son du Composé Végétal de 
Brantford, Ont.—“J’étais toujours 

fatiguée et le moindre surmenage 

m'épuisait pour une journée ou 
deux. J'avais une douleur lourde sur 
le dessus de la tête, une douleur 
dans la nuque, et lorsque je me 
penchais, je ne pouvais me relever 
sans aide, à cause de la douleur 
au dos. Je ne dormais pas bien et 
j'étais nerveuse au moindre bruit. 

Je tiens maison, mais tellement 

épuisée que je ne pouvais balayer 

ni laver la vaisselle, sans me cou- 
cher ensuite, Une amie me raconta 
ce que le Composé Végétal avait 

fait pour elle, et je commençai à 

en prendre. Je me sentais déjà plus 

forte dès la première bouteille, et 
je suis devenue capable de laver 

a vaisselle et balayer sans être obli- 

gée de me coucher. Je redevins plus 

tard régulière dans mes menstrua- 
tions. J'ai pris dix bouteilles en 
tout, et je suis maintenant mieux 
en général. Votre remède est sans 
égal pour redonner la santé aux 
femmes.”—Mme James H. MacPher- 
ra 309 Greenwich St, Brantford, 
nt. 

Si vous souffrez de déplacement, 
irrégularités, maux de dos, ou toute 
autre forme de faiblesse féminine, 
écrivez à The Lydia E. Pinkham Me- 
dicine Co., Cobourg, Ont., pour avoir 
le Manuel Confidentiel de Lydia E. 
Pinkham sur les “Maladies parti- 
culières de la Femme.” 
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Nous ne spécialisons dans aucune Hgne en 
particulier, mais nous satisfaisons dans toutes 


ENTETES DE LETTRES BILLETS DE TOMBOLA 
LISTE DE PRIX LIVRES PUBLICATIONS PROGRANES 
RELEVI DE COMPTE CARTES D'AFFAIRES 
CIRCULAIRES AFFICHES ENVELOPPES FACTURES 
ET AUTRES TRAVAUX D’IMPRIMERIE 


QE, : 


TRAVAUX POUR MUNICIPALITE 


ROLES D’'EVALUATION LISTES D’ELECTEURS 
RAPPORTS FINANCIERS ET KEGLEMENTS 
ET AUTRES FORMES DE COMPTABILITE 


sm % 
Mbtychomies 
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Les 


ner à notre clientele le 


ateliers de notre imprimerie ont un 
outillage moderne permettant de don- 


L'imprimene est un Art 


Dans l'imprimerie comme 


tous les métiers d'art il y a 
un cachet a donner 
au travail Cet art ne s’a- 
chète pas et surtout ne s'im- 


provise pas, il s’acquiert a- 
près de longues- années de 
travail. Il faut savoir don- 
ner à tel ou tel ouvrage, telle 
ou telle apparence; par ex- 
emple une carte d'affaire 
qui sera disposée comme un 

us, ou une entête de 
ettre qui ressemblera à une 
affiche, non seulement ne 
frappera pas l'attention 
mais choquera l'oeil Il 
est reconnu qu’une annonce 
bien faite, une conception 
originale dans la confection 
d'un programme, ou d’un 
travail de fantaisie attire 
l'attention et rapporte des 
profits certains. Nous nous 
efforçons de donner à notre 
clientèle ce cachet dans l’ex- 
écution de leurs travaux et 
pour cela nous ge pp re 
pas notre peine. Nos clients 
nous trouverons toujours 
prêts à leur faire des sugges- 
tions, ou faire des ébauches 
et nous tissons une ori- 
ginalité parfaite ce la dis- 
position graphique, une 
ti 2 den dans les 
couleurs et l'impression, et a- 
vec cela un service rapide et 
des prix convenables. Ceux 
qui ont bien voulu nous don- 
ner une commande d'essai 
dans le passé sont mainte- 
nant devenus nos meilleurs 
clients.  …—.…#m@iis | #7 

.” CI oo. ve 
Ecrivez pour nos prix avant 
de placer vos commandes 


à 


maximum 


de satisfaction,des prix moderes 
et un service irreprochable. 


| POUR VOS TRAVAUX 
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| “LE MANITOBA’ 


42 Avenue Provencher, 
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St-Boniface, Manitoba 
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Monsieur Henry Ford, le grand industriel amériçain 
vient de publier, en collaboration avec M. Samuel Crow- 
thers, un livre qui raconte l’histoire des développements 
de son entreprise, et expose les principes, les raisons d'être 
et aussi les résultats des méthodes employées. 

M. Henry Ford a démontré de la façon la plus indis- 
cutable qu'il était un organisateur industriel hors ligne, 
probablement sans rival dans le monde. 1] a édifié une en- 
treprise vraiment surprenante, au moyen de méthodes 
d'une efficacité remarquable, avee ce résultat qu'il a obte- 
nu les couts de revient les plus bas dans son industrie, tout 
en payant les salaires les plus élevés. 

Appréciant son oeuvre, le bulletin de la National City 
Bank, de New York, conclut: 

Le publie qui achète ses produits les obtient à un prix 
modique, les ouvriers à son emploi sont rémunérés de fa- 
con exceptionnelle, et, cependant, la compagnie Ford ré- 
alise des profits qui dépassent en valeur tous ceux ubtenus 
jusqu'ici dans l'histoire industrielle, aux Etats-Unis ou 
partout ailleurs. 

Analyser ee livre, qui est une mine féconde d'infor 
mations, de théories et de démonstrations pratiques, se- 
rait une tâche hors du cadre d'un article de journal; nous 
nous bornérons à une seule considération, et de facon suc- 
cinete, 

Avant 1914, époque oX fut entreprise la méthode nou 
velle d'organisation du travail dans ces usines, pour s'as- 
surer les 14,000 ouvriers requis, il était nécessaire d'enr 
baucher, par an, pas moins de 50,000 hommes. Avec le dé- 
veloppement atteint, si l'ancien état de choses prévalait, il 
faudrait, pour maintenir les équipes requises, embaucher, 
par an, pas moins de 200,000 hommes, ce qui serait à peu 
pres impossible, 

Grace à l'organisation du travail, c’est à peine si au- 
jourd'hui l'embauchage atteint, par mois, de 3 à + pour 
cent: les ouvriers satisfaits restent à l'ouvrage, le déchet 
est insignifiant # 

C'est le plus sutémoigmage pratique du fait que Îles 
méthodes employées contribuent, non seulement à l'effi- 
cacité du rendement, mais aussi à la satisfaction des ou- 
vriers, qui, contents de leur sort et de leurs gages, ne son- 
gent plus à chercher fortune ailleurs. 

Ces méthodes reposent sur un prineipe constant: €- 
viter à l'ouvrier tout mouvement, par conséquent, toute 
fatigue inutile. 

Au lieu d'avoir à aller chercher les piéces requises, el- 
les lui sont apportées, mises sous la main par des convo- 


veurs devisés de telle facon à ui éviter méme de se per | 
cher pour les prendre. | 

Fout est étudié et réglé par l'expérience, jusqu'à la 
vitesse de déplacement du chariot d'assemblage, en tenant 
compte du principe que l'ouvrier ne doit pas être obligé 
de häter son travail. 
La cadence de son travail est réglée de facon qu'il dispose 
dutemps voulu, mais de pas une seconde de plus. 

Un seul fait donnera une idée des résultats atteints. 
Par L'ancienne méthode, un seul ouvrier était chargé d”- 
assembler les pièces du moteur; aujourd'hui cet assembla- 
ge est divisé en Sfopérations, et les homes qui v sont em-| 
plovés fournissent un rendement trois fois plus considéra- 


ble que par l'ancienne méthode. 
» . » . | 

ne s'agit pas a de théories mais de résultats acquis! 

qui ont fourni leurs preuves. | 


est peu de livres dont la lecture puisse étre aussi!” 


profitable pour tous ceux qui S'iiteressent au grand pro-| 
bléme social de heure: celui de l'adaptation aux condi- 
tions nouvelles erées par Pindustrialisme des facteurs 
qu contribuent à la production. 

La plupart de nos difficultés actuelles, tant sociales, | 
ouvrières qu'économiques, déerivent du fait que nous avons | 
eu recours à un emploi empirique des vieilles méthodes 
pour faire face à des conditions de travail et de production 
toutes nouvelles. 


La Presse 


L'EUROPE OUVRIFRE SE RAPPROCHE 
DES ROUGES 


Apres avoir déclaré que les unions ouvrières europé- 
OTINIUS st rapprochaient Fédération 
Americaine du 


du communisme, la 


Fravail a annoncé une 
ment du mouvement des svndicats ouvriers étrangers. 
Dans un lou rapport passant en revue Ja situation 
mbieats de PEurope, la Fédération Américaine dé- 
clare que significatif de cette al- 
s'était produit à Hambourg au cours des pourpar 


| 


es SA 


developpement le plus 


lers entre less 


uvriers des transports internationaux et les 


i { to. : } 
‘ lo S cles lalisports col trolés l'ail US SOVIOUTS 14 l' 


sultat t hterenee tech d'autres dui Font suivi 
prouve a prenonderanee des idécs révolutionnaires au sen 
des l N ES 
I Val aime 1 dit bort, refuse 1 
, : | 
st cent dde 4 Joli ] ue a tout: l'éallisation] de ce gelile, 


le boleheévisme. Toute- 


Fois Le travail american ne refuscra pas de tendre la main 
Deuvrer etranter et à l'aider à sortir de la mauvaise! 
Volt | 


a ———————— | 
ON DIVORCE PLUS | 


nombre dec di: Ù D. Ù e - | 
Le nombre des divorces S'est accru d'un façon énorme | 


au Canada depuis quelques années en particulier depuis | 
la guerre, d'apres un bulletin que vient de publier le bu- | 
reau fédéral de que. En 1913 étaient accordés 50 
ada ; en JOIN, 90 : ei 

sen 12554 repartis 
Colombie Anglaise : 128, Alberta 
Ontario : 90 et Quebe: : 0 


la statistu 
divorces an Ca 


1,, ! 1" 7 
Dalx, 40 


1919, première anne 
Haine Suit : 


: 129, Mamntoba. 97 


\eiules, (à 


ldans l'espace de 


politique d'isole-|0 


Des rebelles irlandais savaient 
formé le triste projet de faire sau- 


ter le palais de Buckingham, de 


ruiner les ponts de la Tamise et 


d'incendier les gares Et après, y 


auraient-ils vu plus clair.? 


Les Etats-Unis protestent con- 


la politique de terrorisme des Fran- 


çais dané la Rhur, mais ils tolè- 
rent celle que pratiquent, vis-à-vis 
jeurs propres nationaux, les (0r- 
tonnaires de certaines sociétés se- 


crètes. 


Un joyeux savant — il s'en trou- 


ve encore — a calculé qu'un aéro- 
plane, filant nuit et jour à une vi- 
tesse de 200 milles à l'heure, pour- 
ra‘* atteindre le soleil en 52 ans. 


Avis aux touristes qui aiment les 


motions. 


lorsque plu- 


H 


ont été esss, sans 
“Pendant trois ans j'eus des douleurs 
dans le bas du corps, avec des gonfle- 
ments et des éructations Un spécis- 
paies que l'omsis bein d'une 
peiuihs ble © Lots phes 
un 
eoulagement. J'en pris six autres 


( 
H 


Durant les années qui suivirent la confédération le 
nombre des divorces fut très peu élevé. En 1883 il était de 


13 : en 1903 de 21. 


Le bulletin attribue cette augmentation du nombre des 
divorces à l'influence généralement perturbatrice de la 
vuerre. De plus les longues séparations des maris d'avec 
leurs épouses ont produit une espèce d’aliénation de leurs 
esprits. Il faut se rappeler que depuis 1918 les tribunaux 
des provinces de l'Ouest ont le pouvoir d'accorder des 


divorces. 


Un record chinois: A Hofni, 26 
bandits ont été exéeutés une heure 
après leur condamnation. Le ma- 
vistrat avait loYalement prévenu 
les inculpés qu'il était press. Ces 
derniers ont également pu eonsta- 
ter aue le bourreau ne l'était pas 
moins, 


CITE DE ST-BONIFACE 


AVIS 


\uis est par les présentes donné 
que le Conseil de la Cité de St-Bonifa- 
en l'intention de faire et construire 
et fera et construira les travaux ci- 
dessous énumérés, comine améliora- 
tions locales, payables par taxes spé- 
moins d'en être empéché 
dans chaque cas respectif par pétition 
tel que ci-après mentionné, 

Dans les cas respectifs où telles a- 
méliorations locales seront exécutées 
la Ville émettra des débentures spé_ 
ciales pour un montant égal au coût 
et cotisera et prélèvera 
unuellement taxe uniforme de 
{sur les propriétés faisant 


de l'ouvrarce 
une 


frontage 


front sur la rue où partie de rue où 
{l'ouvrage sera fait) suffisante pour 
paver l'intéret et créer un fohds d'a- 
imortissement pour éteindre la dette 


mentionné 
l'intérêt é- 


tenips 


uns Ja liste ci-dessous, 


nt catculé sur la dette à un taux 
n'excédant pas Six pour cent par alt- 
née et à un pour cent par année de 


Linoins que ce tanx sur le placement du 


fonds d'amortissement, mais ce der- 
nier ne devant pas excéder quatre et 
demi pour cent, par année 

Dan< les cas de trottoirs la cotisa- 
tion sera prélevée seulement sur les 
propriétés faisant front sur le côté de 
la rue où partie de rue où ils seront 
construits, 

Et à moins que dans un mois de la 
publication de cet avis les propriétai- 
res de la propriété réelle affectée dans 
chaque cas respectif, représentant au 
moins les trois<inquièmes en valeur 
de la dite propriété ne pétitionnent le 
Conseil à l'encontre de ces améliora- 
tions et de la cotisation requise pour 
en payer le coût la Ville pourra sans 
autre avis procéder à faire exécuter 
ceux des dits travaux contré lesquels 


[aucune pétition telle que ci-haut men- 


tionnée n'aura été présentée. et à pré_ 
lever les taxes spéciales de frontage 
nécessaires pour en payer le coût. 

Les améliorations locales projetées 
et les rues où parties de rues sur les- 
quelles elles devront être faites ains 
ie la d'années durant la- 
la cotisation spéciale sera pré 


période 

+ sont respectivement Comme suit 

PERIODE P'UX AN 

Le nisellement de la 
MeMil 

€ ' proximatif 
PERIODE DE CINQ 


rue Lisgar, de 
an à la rue Linder 

301.4 
\xs 


l de 


Shïloht 


NOTES LOCALES 


Séance régulière du Conseil de 
Ville lundi prochain. 


Piquenique æ profit de l'e- 
glise à Saint-Charles dimanche 
prochain. 


Le Dominion Day a été célébré 
par des exeursions aux plages et 
des pioue-nique dans les paroisses 


M. J Albert Tremblay a obtenu 
le contrat pour la construction de 
l'Ecole Provencher au montant de 
S115,900. 


Cécile Sorel 


seront décorées par le ministère des 
France.. L'une et 


et Cora Laparcerie 


Beaux-Arts de 
l'autre pourront se vanter d’avoir 
pu décrocher leur bout de ruban 
beaucoup plus vite que leur illus- 
tre camarade, feu Sarah Bernhardt 
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Préparation : 
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£e Savon ‘“’Lifebuoy — Désinfectant—est 
recommandé par les médecins comme une 


À y gro RE TS smuvegarde cou ue les maladies coutageuses 
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CRESOBENE 


Con LES — Antiseptiques — Germicites 
tre les toux chroniques et aiguËs, les bronchites, laryngites, 
rhumes, grippe et maux d” gorge. 
SIROP, 25 sous — CAPSULES, 50 sous. 
Envoyés par la malle. 
CIE DES CAPSULES CRESOBENE, 274, rue St Denis, Montréal 


. 
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Votre Sauvegarde dans l'achat 
des chaussures 


À valeur des chaussures que vous achetez vous est garantie par quelqu'un. 
Vous faites acte de foi en échangeant contre des chaussures l'argent 
rudement gagné. Et vous avez raison de ne vous fournir que dans 

une maison de confiance. 


Cette confiance du public acheteur est ce qui compte le plus dans l'actif d’un marchand, 
ou d'un fabricant. Quand il fait ses achats, le détaillant dont la réputation est établie 
ne perd pas de vue vos intérêts; èt le fabricant n'en est pas moins soucieux. 


En achetant des chaussures, votre sauvegarde consiste donc à placer votre confiance 
à bon escient. Adressez-vous à un marchand doué d’un jugement sûr, et exigez que 
la marque de commerce du fabricant soit empreinte sur les chaussures qu'on vous offre, 
Vous aurez ainsi double garantie. 


Notre livret intitulé: “ De l'achat des chaussures,” est envoyé sur demande, et franco, 
dans tout le Canada. Veuillez vous adressez au siège social de notre compagnie à 
Montréal. 


AMES HOLDEN McCREADY 


LIMITED 
“Cordonniers de la Nation’ 


EN 


NN 
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ST. JOHN MONTREAL TORONTO WINNIPEG EDMONTON VANCOUVER 


—de toute chaussure 


Exiges cette marque 
* que vous achetez 


sous la semelle— 


(33) 


Ris i : Luis 
voyage en gerer Ré voler 
d'un char qui est prêt à partir. Et le meilleur char 
n'est bon à rien, sans La bonné lubrification et la bonne 

ine. L'huile Imperial Polarine, l’Imperial Premier 

ont tenu mon char en pariaite condition à 
chaque minute de toute La saison. 


Service sur Lequel on 


Peut se Fier 


l' Imperial Pclarine, assure un service sur lequel on peut 
compter en ce qui concerne son char. Elle donne la lubrification 
requise à chaque type de moteur et à chaque partie mobile. Elle 
permet à votre moteur de fonctionner silencieusement et sans secousses. 


L'huile Imperial Polarine maintient sous toutes conditions d'opération 

la consistance requise pour contenir la compression et réduire l'usure 

elle brûle claire. L'’Imperial Polarine établit et maintient la force 
motrice scellée entre le piston et les parois du cylindre. Sa consistance 

est une protection contre les hautes températures et La friction qui ruine 

les parties d'engrenage. 

Voyez le Tableau des Recommendations Imperial Polarine où vous 
achetez votre huile. Ce tableau vous renseignera sur laquelle des trois 
marques décrites ci-dessous s'adaptera le mieux à votre char. 

Six grandeurs-Bidons plombés de un et quatre barillets 
d'acier, demi-barils et barils. Achetez au baril ou demi-baril et 
économisez votre argent Vendue par les meilleurs marchands ‘ 
partout au Canada. ‘ 


sSPERLAy, 


olarine 


IMPERIAL POLARINE IMPERIAL POLARINE HEAYY IMPERIAL POLARINE “A” 
(Consistance claire moyenne) (Epaisse Intermédiaire) (Très épaisse) 


UNE MARQUE SPECIALE PROPRE A VOTRE MOTEUR 


IMPERIAL OIL LIMITED 


t 
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E. A. Condé F. T. Taylor, LLB. 


Dr F. LACHANCE 
Des Hôpitaux de Paris 


ROBOL. 


CONDE & TAYLOR 


Spécialité : 
rires gpl AVOCATS - NOTAIRES CHIRURGIE ET GYNECOLOGIE 
_ - ETC. | Consultations : de 2à 5 pm 
Avocats de la Cité de St-Boniface Téléphones : 


Gérance de successions 
Avocats Crimineis 


CONSTIPATION 


Cause de maux de tête, mauvai- 
es digestion, manque d’appétit 
torpour du fois — mer vi | 


Ge ensqme F mo Amére mme |rée M ceréml 
} 


Bureau: A6207—Résidence N1564 
Bureau : Bloc Somerset 
Chambre 438 


Avenue du Portage - WINNIPEG 


202 Fdifice McArthur—WINN/PEG 
Téléphone A 9475 


